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L'HONNETETE EN AFFAIRES

N m i souvent altîrnié et répété que le
tonde des affaires en totalité est telle
nient acharné à la conmète le la for
tune, <jem hnneurs et dii comman
demient qu'il n'y a rici d'exempt dte
reproche dans la société entière et
qu'un homme d'affaires qlui observe

religieusement les règles de l'honnteté et se complait
dans les béatitudes évangéliqutes ne peut obtenir le
succès dans ses entreprises. La nature humaine est
une machine compliquée. L'humanité est composée
de touten sortes île gens avec toutes sortes de vues et
d'aspirations et cependant la nature humaine est
fondue dans un même minute ou à peu près. Il y a
toujours eu et il y aura toujours chez l'homme unît
désir inhérent d'obtenir quelque chose pour rien et
quoique beaucoup de personnes tiatieraient avec
mépris toute parole mettsnt en] doute l'honnéteté le
leurs intentions, leur laine n'a pas tujiurr une verge
de large et elle n'est pas entièrement exemupte le coton.

Ce serait une distinction irritante que d'indiquer
quelque branche particulière du ioiniuerce à laquelle
on pourrait spécialement appliquer le trait. Il y a
beaucoup plus d'honnêtes marchands que d'autres;
des milliers de commerçants, parmi ceux qui ont le
mieux réussi, sont parvenus à la fort aine, sans jamais
s'être laissés entrainer de leur gré dans une tra sac
tion qui ne supporterait pas honorablement l'exa.eni.
Il en est beaucoup d'autres qui agissent sur la pré.
somption que le plus court chemin du sucès est île
" refaire les autres pour qu'ils nevous refassent pias ";
de tels individus ne violent lias leur conscience, car
ils n'en ont pas la moindre parcelle.

L'homme qui jamais dans ses affaires ou son et-
ploi ne présente intentionnellement rien sous un faux
jour ne croit pas faire un acte méritoire. Il ne devrait
jamais exister la moindre prime à l'honnêteté et le
marchand honorable n'en attend pas. Il est tne
remarque qu'on entend fréquemment : " Je paie mes
dettes" et la personne qui fait une telle remarque la
fait fréquemment comme smi elle croyait avoir droit à
un vote de remerciments. Li confiance est le véri
table rempart le toutes les transactions commerciales
et celui qui trompe cette confiance ne peut être que
répréhensible. On a fréquemment fait remarquer
qu'aucun acheteur de. chaussures ne s'est jamais
attendu que ýsi marchandises en caisse lui arri-
vent de qualité égale à celle de l'échantillon, dit
le Shes and Leatker Reporter, et entre l'acheteur et le

venleur il y a uite entente tacite à cet effet, et cepen.
<tant seniblables -pratiques ne sont pas adlmises au
peint le wue <je la stricte holiéteté, car il y a quel
qu'un oit le vendeur, soit le consommateur qui sera
dtêu . Peu umpoite gme la cotiue lasse loi, il ie
s'eniiit pait que la coutme soit honnéte. Celui qui
seen tient à nic faire aux autres que ce qu'il aimerait
qu'on lni ftt à lui même est dans le vrai quand il
proclaime que ' rien lie vaut l'honnêteté."

La Société des Marchands-Détailleurs
de Nouveautés de Montréal

Nous avons, lans - Tisus :r Nîtrv atr t 'a

comîlîme il'ailleurs dans le " PRIx ('oi'ANT," publié
un iapport complet le l'excursion organisée par t As-
sociation dtes Marehtand llétaiileura te Nouveaut4e.

jL Associatiu, an cours d'une réunion aubttség ente
convoquée pour recevoir le rapport des différents
cotmités organisateurs de I excursion, a propoisé une
motion de remerciements à l'adresse iles proprié-
taitres le journaux, pour la grande publicité qui avait
été donnée aux préparatifs le l'excumsion,.

Inttile île dire que lai iotitn a été votée à lunani-
mité.

Nous avons été sensibles à cette marque île recon-
naissance et cela d'autant plus qu'elle est plus rare
dans les rapports eti général, du public et de la presse.

La courtoi'ie, dans toutes les circonstances de la
vie, devrait être lai règle, au lieu d''être l'exception.

Nous sommes heureux le constater que t'initiative,
le bon exemple partent d'une association qui compte
dans son sein un grand nombre de commerçants en
vue et nous espérons que l'txemple sera suivi.

NOS GRAVURES

Le chapeau qui orne la page du couvert est une
création de Camille Rtoger, de Paris.

La forme est en f atie de poil de chameau, garni en
ruban «e satin de nuance foncée assortie avec boucle
en métal doré.

Nos deux gravures représentant jeux étalages,
l'une consacré à la chaussure et l'autre au commerce
des nouveautés sont assez claires pour ne nécessiter
aucune description spéciale. (ce sont des idées à uti-
liser, à adapter suivant les circonstances et les facili-
tés de chaque marchand.
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